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CHAPITRES À LIRE : Juges 1-4, 6-16 ; Ruth 1-4.

TITRES
Le titre des Juges vient des dirigeants suscités

par Dieu (2.16). Le titre grec signifie simplement
“juges”, mais la majorité d’entre eux ne siégèrent
jamais à la cour. Le titre hébreu, qui veut dire
“juges, dirigeants, libérateurs” est plus complet.

Le titre de Ruth vient d’un des personnages prin-
cipaux, Ruth, la Moabite, qui crut au seul vrai Dieu.

HISTORIQUE
L’époque des juges fut mouvementée. Après la

mort de Josué, il n’y avait pas de gouvernement
central ; “chacun faisait ce qui lui semblait bon”
(17.6 ; 18.1 ; 19.1 ; 21.25).

Dieu avait demandé aux Israélites de chasser
tous les habitants du pays, mais ils ne l’avaient pas
fait (1.21-36). Influencés par les païens autour d’eux,
beaucoup d’Israélites se détournaient de Dieu.
Quand cela arrivait, Dieu permettait que d’autres
nations les oppriment. Lorsque les Israélites se
repentaient, Dieu envoyait un libérateur, un “juge”
(2.16-19). Pendant quelque temps, ils obéissaient à
Dieu, puis ils retombaient dans l’idolâtrie et tout le
processus recommençait. Ce cycle de chute, de
châtiment et de délivrance se répéta encore et encore.

Les juges n’étaient pas des sortes de rois qui
régnaient sur le pays, mais plutôt des libérateurs
régionaux suscités par Dieu selon les besoins spéci-
fiques. Leurs époques d’activité se chevauchaient
probablement.

En lisant le livre des Juges, on a l’impression
qu’il n’y avait que de la violence dans le pays, mais
le beau et calme livre de Ruth se situe “au temps du
gouvernement des juges”. Dans la tourmente, des
gens ordinaires restaient fidèles à Dieu.

Le but principal du livre de Ruth semble être
d’établir la lignée du roi David (4.21-22) et finale-
ment celle de Jésus (Mt 1.5-6). Nous ne savons pas
qui écrivit ces livres ; on pourrait très bien supposer
que ce fut Samuel, le dernier juge d’Israël.

SCHÉMA DES JUGES
HISTORIQUE : Israël ne déposséda pas les habi-
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tants du pays (1) et cela déplut à Dieu (2.1-5). Un
cercle vicieux commence (2.6-3.4).

I. PREMIER CYCLE
A. Apostasie (3.5-7)
B. Oppression : les Mésopotamiens (3.8)
C. Libérateur : Otniel (3.9-11)

II. DEUXIÈME CYCLE
A. Apostasie (3.12a)
B. Oppression : les Moabites avec les Am-

monites et les Amalécites (3.12b-14)
C. Délivrance : Éhoud (3.15-30)

III. TROISIÈME CYCLE
A. Oppression : les Philistins (3.31)
B. Libérateur : Chamgar (3.31)

IV. QUATRIÈME CYCLE
A. Apostasie (4.1)
B. Oppression : les Cananéens (4.2-3)
C. Libérateurs : Débora et Baraq (4.4-5.31)

V. CINQUIÈME CYCLE
A. Apostasie (6.1a)
B. Oppression : les Madianites, avec les

Amalécites (6.1b-10)
C. Libérateur : Gédéon (6.11-8.32)
D. Nouvelle apostasie (8.33-35)
E. Usurpateur : Abimélek (9)
F. Libérateurs : Tola (10.1-2) et Yaïr (10.3-5)

VI. SIXIÈME CYCLE
A. Apostasie (10.6)
B. Oppression : les Philistins et les Ammo-

nites (10.7-18)
C. Libérateurs : Jephté (11.1-12.7), Ibtsân (12.8-

10), Élôn (12.11-12) et Abdôn (12.13-15)

VII. SPETIÈME CYCLE
A. Apostasie (13.1a)
B. Oppression : les Philistins (13.1b)
C. Libérateur : Samson (13.2-16.31)

APPENDICE : climat moral (17-21)
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SCHÉMA DE RUTH
Voir le schéma de la prédication.

ENSEIGNEMENTS DES JUGES ET DE RUTH
Quand l’homme suit ses propres voies au lieu

de suivre celles de Dieu, le résultat est chaotique.
Dieu ne tolérera pas le péché au milieu de son
peuple. Il envoie parfois un châtiment pour nous
réveiller. Si nous nous repentons, Dieu nous

accepte.
Nous devons enseigner nos enfants. L’Église

peut se perdre en une seule génération si nous
échouons dans cette tâche (cf. Jg 2.10-13).

Malgré la condition désastreuse du monde,
nous pouvons rester fidèles à Dieu, comme Noémi,
Ruth et Booz.

L’essentiel est que Dieu continuait à accomplir
son dessein pour amener Jésus dans le monde !

Après avoir lu l’histoire du règne turbulent
des juges, on pourrait penser qu’Israël n’était
rempli que d’infidélité, d’apostasie et de
dégradation morale. Le beau livre de Ruth montre
que des scènes discrètes de fidélité, de bonté et
d’amour existaient encore. Même dans les mo-
ments les plus noirs, certains restent fidèles à Dieu.

En réalité cette histoire d’amour consiste en
trois histoires d’amour. Les deux premières sont
centrées sur Ruth : l’histoire de l’amour de Ruth
pour Noémi et celle de Ruth et Booz. La troisième
histoire d’amour est moins visible, mais elle est la
plus importante. Voyez si vous pouvez l’identifier
en lisant ce récit.

I. L’AMOUR ENTRE RUTH ET NOÉMI
A. À cause d’une famine en Palestine, Élimélek,

Noémi et leurs deux fils vont s’établir
dans la campagne de Moab. Dans ce pays,
ils sont victimes de tragédie sur tragédie.
Élimélek meurt. Les deux fils épousent
des femmes moabites, Orpa et Ruth. Les
deux fils meurent (1.3-5, 13, 20-21).

B. Ayant appris que la situation s’est améliorée
en Juda, Noémi décide de rentrer chez
elle. Ses belles-filles l’accompagnent jusqu’à
la frontière. Dissuadée par Noémi, Orpa
fait demi-tour (1.8-10, 14), mais Ruth
refuse de quitter Noémi (1.15-17).
1. Une des plus grandes déclarations

d’engagement de la Bible se trouve en
1.16-17. L’amour consiste à se sacrifier
pour le bonheur de l’autre.

2. Nous devons prendre ce genre d’en-
gagement vis-à-vis de notre conjoint.
Nous devons prendre ce genre d’en-
gagement vis-à-vis de Dieu.

II. L’AMOUR ENTRE RUTH ET BOOZ
A. Afin de subvenir aux besoins de Noémi et

aux siens, Ruth glane dans les champs (cf.
Lv 23.22). Pendant qu’elle glane, Booz, un

Une histoire d’amour (Ruth)
parent, vient aux champs (2.1, 4) et lui
dévoile le fait que son sacrifice d’amour
est connu (2.11-12). Booz est impressionné
par Ruth (2.5-6) et lui dit de se sentir libre
de glaner avec ses propres servantes. Cette
nuit-là, elle ramène un épha d’orge —
assez pour de nombreux jours.

B. Noémi note que Booz est un proche par-
ent (2.19-20) et dit : “c’est bien” (2.22 -
TOB). Selon la loi, le parent le plus proche
avait le droit de racheter la propriété d’un
défunt (Lv 25.25) et la responsabilité
d’élever des enfants qui porteraient le
nom du défunt (cf. Mt 22.24).

C. Booz montre son affection pour Ruth,
mais apparemment il n’insiste pas car il
est beaucoup plus âgé qu’elle. Noémi,
connaissant les coutumes de l’époque et
de la région, explique à Ruth comment
montrer à Booz qu’elle s’intéresse à lui.
1. Ruth aux pieds de Booz (3.9-10). Booz

est heureux ! Noémi sait que tout va
s’arranger (3.18).

2. Booz et le parent qui avait le devoir de
rachat (4.1, 3-6, 8). La cérémonie avec
la sandale (Dt 25.9 sv)

D. Mariage de Booz et Ruth, naissance d’un
fils (4.13)

III. AMOUR DE DIEU POUR ISRAËL ET POUR
NOUS
A. L’histoire d’amour de Dieu pour son

peuple est moins apparente.
1. Notez les nombreuses références dans

le livre au fait que tout est entre les
mains de Dieu (1.6, 8-9, 17, 20-21 ; 2.4,
12 ; 4.11-14). Nous remettons peut-être
en question la théologie de Noémi (1.20-
21), mais pas sa foi.

2. Pourquoi Dieu mit-il cette histoire dans
la Bible ?
a. Parce que l’amour est de toute beauté.
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b. Pour montrer qu’il accomplissait son
dessein pour l’homme. Ici, Dieu
établit la lignée du roi David (4.17) !

B. Le livre de Ruth présente l’amour de Dieu
pour Israël et son amour pour nous.
1. Ce livre disait à Israël : quelles que soient

les circonstances, Dieu continuera à
prouver son amour.
a. Il travaillait dans la vie de gens

ordinaires qui gardaient leur foi en
lui.

b. Il travaillait dans la nation d’Israël
pour lui donner le roi David.

2. Le livre nous parle aussi : quelles que
soient les circonstances, Dieu con-
tinuera à prouver son amour.
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a. Dieu montre son amour pour l’hu-
manité en général. La lignée de
David mena finalement à Christ (Mt
1.15-16) !

b. Dieu montre son amour pour nous
individuellement, chaque jour de
notre vie !

CONCLUSION
A. Ruth aimait Noémi, mais Noémi aimait

aussi Ruth.
B. Booz aimait Ruth, mais Ruth aimait aussi

Booz.
C. Dieu nous aime.
D. Quelle tristesse si cet amour n’était pas

réciproque (1 Jn 5.2-3) !


